Chapitre II : La  MAINTENANCE DANS L’ENTREPRISE
Introduction : 
Face à l’évolution des technologies et à la sophistication des matériels, le secteur de la mainte​nance est en pleine mutation. Elle  est devenue  un enjeu économique décisif pour les entreprises.
De cette profonde mutation, on est passé à une fonction  beaucoup plus large et plus dynamique  dont le principal objectif est d'assurer la pérennité des équipements, de diminuer les pannes et les imprévus, de réduire les coûts de révision et de remise en état.
1. Historique de la maintenance :

Avant 1900 : on parlait de réparation.

1900 - 1970 : on utilise la notion d’entretien, avec le développement des chemins de fer, de l’automobile, de l’aviation et l’armement pendant les 2 guerres mondiales.

A partir de 1970 : les développements de secteurs à risques et d’outils modernes aboutissent à la mise en œuvre de la maintenance.

Les principales raison à retenir pour le passage de l’entretient à la maintenance : 

· Évolutions technologiques ;

· Coût

· Automatisation

· Amortissement

· Contraintes réglementaires. 


Définition : 

2. La maintenance et cycle de vie d’un matériel : 

Les actions de maintenances doivent être entreprises tout au long de la durée de vie d’un matériel donné et commence bien avant la première panne :

· Dés la conception : la maintenance s’intègre dans le concept de maintenabilité qui évalue la capacité d’un produit à être dépanné.

· À l’achat, c’est un conseil et aussi un argument.

· À l’installation, à la mise en route elle apporte une connaissance du produit. 

· À l’utilisation, le rôle de la maintenance est triple : le dépannage, les actions préventives et de surveillance. 

Ces actions et ces opérations  permettent de conserver le potentiel de ce matériel pour assurer la continuité et la qualité de la production.  

Au plan technique, la maintenance assure un suivi de dégradation du matériel et le remet à niveau avec un contrôle des performances.

Au plan économique, elle gère les coûts en recherchant des solutions les plus simples et au coût global minimum.

En fin de vie, la maintenance propose d’abord un déclassement du matériel, c'est-à-dire une diminution des performances selon ses possibilités et enfin son renouvellement. 

L’objectif de la maintenance dans la vie du produit  étant  de minimiser le rapport :


Dépense de maintenance + coût des arrêts fortuits

Service rendu

3. La Maintenance comme politique :

La maintenance est une politique qui prend en compte :

a) Le choix des méthodes d’entretien (les différents modes de maintenances)

b) Les améliorations ;

c) La place des équipements dans le procédé de fabrication (hiérarchisation) ;

d) La formation du personnel de l’entretien et de production. 

4. L’environnement de la maintenance : 

La maintenance s’intègre dans le concept global de la sûreté de fonctionnement, qui lui-même s’intègre dans l’assurance du produit. 

Assurance du produit


Le concept de Sûreté de fonctionnement regroupe 04 disciplines :

La Fiabilité (AFNOR X-06-501) : « Aptitude d’un dispositif à accomplir une fonction requise dans des conditions d’utilisation données à un instant donné. »

La Disponibilité (AFNOR X-06-010) : «Aptitude d’un dispositif à accomplir une fonction requise dans des conditions d’utilisation données pendant une période donné. »

La maintenabilité (AFNOR X-06-010) : «Aptitude d’un dispositif à être maintenu ou rétabli dans un état dans lequel il puisse accomplir une fonction requise lorsque la maintenance est accomplie dans des conditions d’utilisation données avec des moyens et procédures prescrits. »

La sécurité (AFNOR X-06-010) : « Aptitude d’un dispositif à éviter de faire apparaître des événements critiques ou catastrophiques. »

5. Les différents niveaux  de maintenance :

L’AFNOR distingue 5 niveaux de maintenance, suivant la complexité des opérations :
	
	Effectuée Par :
	Tâches

	Niveau 1
	L’utilisateur
	Réglages et échanges de consommables.

	Niveau 2
	Personnel qualifié
	Échanges standard, graissage, contrôle du fonctionnement.

	Niveau 3
	Technicien qualifié
	Identification et diagnostic des pannes, réparation par échange d’éléments fonctionnels, réparations mécaniques mineures, réglage général, réalignement des appareils de mesure.

	Niveau 4
	Technicien spécialisé
	Travaux importants de maintenance corrective ou préventive

	Niveau 5
	Le constructeur
	Rénovation, reconstruction, réparations importantes. 


Les interventions peuvent aussi correspondre à des degrés d’urgence différents:

· Les interventions préventives servent à empêcher l’apparition de pannes ou de mauvais fonctionnements. 
· Les interventions correctives : sont celles qu’on effectue en cas de panne ou de dysfonctionnement :

· La réparation de matériels ou composants défectueux, généralement en atelier,

· Le dépannage, généralement sur place.

Par ailleurs, le service maintenance est souvent mis à contribution pour la modification des installations et pour l’installation et la mise en route de nouvelles machines. 
Dans quelques cas, le service maintenance se voit aussi confier, en plus de la maintenance industrielle, l’entretien des bâtiments et des espaces verts, la gestion des réseaux et des fluides, voire la gestion des déchets.

6. Les principales évolutions du service maintenance :

6.1. L’évolution des objectifs assignés au service maintenance :

Chaque entreprise possède sa manière d’envisager le rôle du service « maintenance ». Toutefois, une évolution générale s’est dessinée d’une manière  schématique en quatre temps. La recherche de compression des coûts est le moteur principal de cette évolution.

a) Le service maintenance intervient principalement en cas de problème:

· il dépanne en urgence,
· il répare en atelier,

· il effectue l’entretien quotidien des matériels.

b) Le service maintenance évite les pannes et les ralentissements de production:

Les interventions en urgence engendrant de coûteux arrêts de production, on met en place des procédures de prévention systématiques des pannes majeures.
c) Le service maintenance doit générer des profits:

Le service maintenance évite des pannes : il fait donc gagner de l’argent. Mais il coûte aussi: salaires, matériels de maintenance, stock de pièces de rechange, arrêt de production pour la maintenance préventive. 

On attend du service maintenance qu’il fasse gagner plus d’argent qu’il n’en coûte. Il doit être un « centre de profit ». 

d) Le service maintenance est en concurrence avec les sous-traitants : 

Après avoir fait la preuve de sa rentabilité, le service maintenance doit faire preuve de plus de rentabilité que si on avait recours à des sociétés spécialisées dans la maintenance. 
6.2. L’externalisation de la maintenance :

Dans le but de transférer la responsabilité technique et financière du bon fonctionnement du site (équipement)  à la société prestataire, les tâches de maintenance sont quelque fois assurées par des  sous-traitants. 

Chaque entreprise cherche à établir le meilleur équilibre entre:

· Un meilleur coût,

· Le report de la gestion du personnel sur le sous-traitant (équipes de nuit ou de week-end).
6.3. La maintenance de base confiée aux opérateurs de production :

De plus en plus souvent, les grandes unités ont tendance à confier la maintenance de 1er niveau,  voire de 2e niveau aux opérateurs de production. 

Les raisons sont multiples : 

· Décharger le service maintenance de tâches basiques,

· Responsabiliser les opérateurs au bon entretien de leurs machines, 

· Créer un dialogue entre les opérateurs et les maintenanciers.

7. Les « Hommes de maintenance » :
L’Homme de maintenance peut être :

· polyvalent (s’il travaille pour tout un atelier de production),

· spécialisé dans une technique (électricien, mécanicien, automaticien),

· spécialisé dans une gamme de matériel (SAV d’un fournisseur de matériels).

Les Hommes de maintenance sont habituellement désignés comme faisant partie d’une des 4 catégories suivantes:

· Agent de maintenance,

· Technicien de maintenance,

· Agent de maîtrise en maintenance,

· Responsable de maintenance.

La majorité des Hommes de maintenance travaillent en atelier ou sur site. Toutefois, certains travaillent en bureau (responsable d’un grand service maintenance, gestionnaire de contrats de maintenance, homme GMAO), en bureau d’études (fiabiliste…) ou en laboratoire (technicien de mesures …).

Selon l’AFNOR : La maintenance est l’ensemble des actions permettant de maintenir ou de rétablir un bien dans un état spécifié, ou dans un état où il est en mesure d’assurer un service déterminé.
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